
PARTIE NON OFFICIELLE

CAUSERIE DE LA SEMAINE

NOTRE FOI

La Résurrection de Notre-Seigneur Jésus-Christ est un des 
fondements principaux de notre foi. Dans la liturgie sacré du 
commencement du temps pascal, l’Église s’applique à nous faire 
connaître la solidité et l’absolue nécessité d’une foi entière, d’une 
foi bien surnaturelle.

Par ailleurs, les jours où nous vivons voient la foi diminuée 
et attaquée de bien des façons. C’est contre la foi que s’insurgent 
la libre-pensée, le rationalisme, le modernisme et toutes les 
erreurs si activement répandues par les sectes ennemies. C’est 
aussi contre la foi, en définitive, contre ses enseignements et ses 
vues, que se révolte la licence effrenée des mœurs païennes partout 
renaissantes. C’est la foi, plus encore que l'honnêteté des 
mœurs, que veulent atteindre ceux qui travaillent systématique­
ment à corrompre la pureté de la femme et surtout de la jeune 
fille.

Il importe donc et il est même urgent de veiller sur le trésor 
individuel et national de notre foi, il imnorte de le défendre. Il 
faut savoir quels dangers nous menacent et quelles forces de 
résistances nous pouvons leur opposer.

Aux regards inquiets de plusieurs observateurs sérieux, il 
paraît bien que la foi de nos populations instruites, de nos classes 
dirigeantes laïques, soit plutôt en baisse.

Les habitudes de bien-être matériel et de luxe désordonné 
n’ont pas seulement tari les sources de la charité, dont les œuvres 
entretiennent si puissamment la foi, elles ont absorbé les préoc­
cupations et les réflexions dont la foi a besoin pour vivre, qui en 
sont comme la respiration, et dont elle se trouve privée, trop 
habituellement, de nos jours.
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